ENTREVUE DE HENRY KING POUR LE SITE WEB DU CTM
(5,5 minutes)

BILL KURTIS:
Vous savez, les Khmer Rouge ont vraiment commis leur holocauste il y a environ 30 ans.

HENRY KING:
Ils l’ont commis, oui.

BILL KURTIS:
Il me semble que c'est aujourd'hui la meilleure occasion d'appliquer Nuremberg  pour y faire face. 

HENRY KING:
Juste parce qu'une personne s’en est tirée pendant 30 ans, 30 ans de liberté sans être punie ne signifie pas qu'elle ne devrait pas être punie. Ils ont eu 30 ans de liberté.  Vous allez laisser libres des personnes parce qu'elles se cachent ?  Il n'y a aucune justice.  Vous devez avoir justice égale.  En d'autres termes, le fait que 30 ans se sont écoulés ne les rend pas innocents. 

BILL KURTIS:
Aujourd'hui, il y a quelques problèmes d'ordre pratique au tribunal du Cambodge.  L’un étant, qui va le financer ?

HENRY KING:
Et bien, je pense que l'ONU devrait le financer. Je pense que nous ne pouvons pas le laisser en suspens. 

BILL KURTIS:
Vous suggérez que les Nations Unies devraient subventionner le tribunal au Cambodge.  Devrait-il également jouer un plus grand rôle, exigeant la transparence et tentant d'assurer… 

HENRY KING:
Absolument.  Je veux dire, c’est une des choses clés à l'ensemble.     Ils doivent jouer un plus grand rôle.  Après tout, c'est un seul monde, théoriquement, et ils jouent un rôle dans la cour spéciale pour Sierra Leone et d'autres endroits. Ils ont certainement joué un rôle, un grand rôle dans les procès pour les crimes commis en Ex-Yougoslavie. Juste parce qu'il s’agit de géographie ne signifie pas que l'ont soit exonéré des règles.  Si on va avoir un seul monde, on doit traiter les gens de manière équitable.   

BILL KURTIS:
Que pensez-vous du choix des Etats-Unis de se retirer? 

HENRY KING:
Et bien, j'étais l'un de ceux qui avait poussé pour la cour criminelle internationale et j'ai écrit beaucoup d'articles à ce sujet. Je pense qu'il est monstrueux que les Etats-Unis n’y aient pas participé à ceci. Vous développez toute une nouvelle phase du droit international.  Trois anciens procureurs, y compris moi-même, ont obtenu l’inclusion de la guerre agressive dans le statut de la cour criminelle internationale, et maintenant le statut, ou les personnes qui sont membres de la cour, les 105 nations membres de la cour, y compris les Japonais, par ailleurs, élaborent maintenant un amendement qui mettrait en application ce que le statut de Rome indique au sujet des poursuites en justice pour la guerre agressive. 

Les Etats-Unis sont en-dehors regardant au-dedans.  Nous avons un problème avec notre non-participation en relations internationales en termes de notre non-adhésion à la loi de la mer, la convention des mines de terre - aucune adhésion là. Nous devons à nouveau faire partie du monde. J'espère que nous devenions une partie du monde sous une nouvelle administration, mais nous devons modeler le droit international parce que nous sommes une puissance importante dans le monde aujourd'hui et nous nous asseyons sur l'extérieur, sans entre en jeu. Nous ne pouvons pas tourner le dos au monde.

BILL KURTIS:
Nous sommes parvenus au tribunal du Cambodge, 30 ans plus tard, et nous sommes maintenant au moment du procès.  Mais nous avons Darfur, un autre génocide, qui est à une étape moins lointaine. Que faisons-nous là ?

HENRY KING:
Et bien, je pense que l'ONU a besoin d'une force d'urgence qui lui soit propre. Elle pourrait la mobiliser rapidement et l'envoyer pour effectuer le maintien de la paix ou pour garder le statu quo ou pour l’améliorer s'il y a un besoin.  Je pense que cela manque. L'ONU n'a aucune force de police.  Elle a besoin de quelque chose, et je pense qu’à long terme, si l'ont veut avoir une règle de loi, on aura besoin de quelque-chose comme cela.

BILL KURTIS:  
Une dernière question, quels conseils donneriez-vous au tribunal du Cambodge, ou à la cour criminelle internationale, en tant que procureur de Nuremberg?

HENRY KING:  
Adoptez une vision de longue portée.  Soyez persistants.  N'abandonnez jamais.  Après tout, nous n'avons jamais abandonné à Nuremberg.  Je n'ai pas abandonné durant plus de 60 ans.  Fixez votre attention sur le futur.  Pensez aux générations futures. C’est  à cela que vous devez penser parce que les armes de destruction deviennent si violentes que nous nous détruirons si nous n'avons pas une règle de loi dans le monde. 

